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« Il y a aujourd’hui 90 ans, 11 novembre 1918, «  La guerre est finie ». Ces mots retentissent dans toute la France avec un enthousiasme indescriptible. A la joie,
se mêle la tristesse, celle d’avoir, rien que du côté français, en moyenne, 1000 morts par jour pendant 52 mois et trois fois plus de blessés !




A la Chambre des députés, Clémenceau déclare, comme l’on pousse un cri de délivrance : « Le feu a cessé ce matin sur tout le front à 11 heures ». Puis, d’une voix que l’émotion étrangle, il continue : « La France, aujourd’hui soldat de l’Humanité, sera toujours le soldat de l’Idéal. Combien de héros sont morts pour que la France ne meure pas mais pour que la victoire rayonne sur elle ». Clémenceau ajoute encore : « Faisons-nous les uns aux autres, en un pareil moment, la promesse de toujours travailler avec toutes les forces de notre cœur au bien public. »
Tirons la leçon de cette dernière phrase tant elle s’impose aujourd’hui à l’échelon mondial, à l’échelon national, à l’échelon communal.
En ce jour anniversaire de l’armistice du 11 novembre 1918, ayons une reconnaissance infinie envers ces  héros dont a parlé Clémenceau. Des enfants de Mons-Boubert étaient de ceux-là, de ceux qui ont contribué à l’œuvre que la Victoire a couronnée. »

Xavier.
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